“Il s’agit de sauvegarder les prin¬ 
cipes immuables de l’éducation 
chrétienne qui a comme cadre le res¬ 
pect des'droits des parents, de l’E¬ 
glise et de l’Etat, car c’est par l’in¬ 
fluence réunie de ces trois corps 
qu’on arrive le mieux à former des 
cITtétiens... Nous insistons pour que 
la religion soit enseignée à l’école, 
mais nous insistons également pour 
qu’on y forme les enfants à être 
loyaux à la patrie. Et c’est encore 
dans la religion que le patriotisme 
plonge ses racines les plus profon¬ 
des. Mgr McGuigan, au banquet 


LE 


NOTRE’FOI! 



NOTRE LANGUE! 


Ce qui rend notre pays différent 
des autres, c’est qu’il est peuplé de 
races diverses, chacune apportant 
des qualités différentes à l’édifica¬ 
tion du pays. Au lieu de nous em¬ 
ployer à niveler ces différences, ne 
serait-il pas mieux d’aider chaque 
groupe à garder ses qualités pro¬ 
pres? N’oublions pas qu’il y a de 
très bons Canadiens qui ne parlent 
pas l’anglais. 

(L’hon. Dr Uhrieh, au banquet 
de clôture du Congrès de M.-J.) 
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Le Congrès de Moose Jaw remporte un très beau succès 
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Son Exc. M5*r McGuigan, dans un très beau discours prononcé à l’issue 
du banquet, exhorte les délégués à rester fidèles à leur langue 
et à se grouper autour de leurs organisations 
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Leurs Excellences Nosseigneurs Lajeunesse et 
Ladika expriment leurs regrets de ne 
pouvoir être présents 
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Résolutions et voeux 
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Son Exc. Mgr Melanson assiste à l’une des séances du Congrès et 
parle très éloquemment du collège Mathieu et de l’importance 
de développer l’instruction supérieure parmi notre jeunesse 
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Plus de deux cents délégués inscrits 
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Son Exc. Mgr Prud’homme, en tournée de confirmation et ne pouvant 
être présent, adresse aux congressistes un télégramme 
d’encouragement et bénit les délibérations 
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Son Eminence le cardinal Villeneuve télégraphie 
qu’il est de tout coeur avec 
les congressistes 
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Voeux 

1. VAN ELSLANDE-BOUVIER 

Ce congrès est d’avis qu’une co¬ 
opération plus étroite devrait exis¬ 
ter entre les différentes organisa¬ 
tions catholiques de cette provin¬ 
ce. Il croit que cette coopération 
devrait être basée sur une entente 
des Exécutifs plutôt que sur une 
union des associations elles-mêmes. 

Il souhaite voir se réaliser une fé¬ 
dération des exécutifs sous la direc¬ 
tion des évêques. Il charge donc 
l’exécutif de se mettre à la dispo¬ 
sition de l’épiscopat pour la réalisa¬ 
tion de ce voeu de telle manière, 
toutefois, à ce que soit conservée 
dans toute son intégrité l’autonomie 
nationale de nos organisations ca¬ 
nadiennes-françaises. En toute cir¬ 
constance les Exécutifs devront 
soumettre à l’approbation des As¬ 
sociations le plan de fédération 
agréé par l’Episcopat. 

2. LONGPRE-GALLANT 

Ce congrès émet le voeu d’établir 
une Caisse, dite Caisse Ecolière, 
pour l’instruction des jeunes gens, 
au Collège Mathieu, qui se destinent 
à l’état ecclésiastique pour n’impor¬ 
te lequel diocèse de la Saskatche¬ 
wan. A cette fin, chaque membre 
de l’Association versera la somme 
de 50 sous par année. Les enfants 
seuls des membres de l’Association 
pourront y participer moyennant j l a Radio, 
l’obtention de notes favorables dans Ig. Abbé LUSSIER ROY 
1 examen annuel #de français déjà ! Q e CO ngrès regrette la disparition 

dé l’annonceur bilingue de la sta- 


nécessaires pour obtenir l’abroga¬ 
tion de ces amendements. 

2. DELISLE-VOISIN 

Le congrès de l’A.C.F.C. tout en 
appréciant l’impression de billets 
de banque en français, et le princi¬ 
pe qui a été ainsi reconnu regrette 
cependant que l’impression bilin¬ 
gue des billets n’ait pas été votée. 
Ce congrès déplore le fait que les 
députés de langue française n’aient 
pas su accomplir l’union nationale 
sur une question qui domine de 
très haut les questions politiques. 

3. KUGENER-COUTURE 

Le Congrès général de l’A.C.F.C. 
tient à rendre hommage au très 
beau travail accompli par M. T. 
Maher comme vice-président de la 
Commission de la Radio. Il n’y a 
aucun doute que les programmes 
de la Commission ont été portés à 
un très haut degré artistique. Les 
programmes français et les annon¬ 
ces bilingues ont été particulière¬ 
ment appréciés de la population 
canadienne-française qui les con¬ 
sidère justes et équitables. Le 
Congrès regrette profondément ia 
démission de Monsieur Maher. 

4 COTE-DEMAY 

Ce Congrès demande qu’un autre 
Canadien français succède à mon¬ 
sieur Maher comme vice-président 
de la Commission Canadienne de 



Les délégués reconnaissent 
l’importance du travail accompli 
par “Le Patriote 
et étudient les moyens à prendre 
pour le faire pénétrer 
dans toutes les familles 


A GAUCHE 

M- Raymond DENIS 
président de l’Assbciation- Ca 
tholique Franéo-Canadienne et 
président de l’Association des 
Commissaires d’Ecole Franco- 
Canadiens. 

A DROITE 

M. W. F. HARGARTEN 
réélu président de la “Catholic 
School Trutees’ Association.” 



Autour du Congrès 


Le Congrès de Moose-Jaw fut un 
succès. De ceci, personne ne dou¬ 
tait. Plus de deux cents délégués 
se pressaient dans la salle des sé 


La question fut amenée devant le 
Congrès. En principe, tous les dé¬ 
légués sont d’accord, mais la direc¬ 
tion dans ce mouvement appartient 


ances. La plupart des paroisses à l'épiscopat, et les délégués sont 
avaient tenu à répondre à l’appel d’avis cpie l’exécutif doit se mettre 
des organisateurs. à la disposition de 1 évoque et nt- 


M. Raymond Denis réélu president général des deux 
associations—M.A. de Margerie réélu secrétaire general 
Tous les anciens officiers de Vexécutif sont réélus 


* * * * * * 


* * * * * 


r« y ,»f j 1> A C C P I Le soir de la clôture du congrès, 
LXeCUtll de 1 A.L.r.L. Son Excellence Mgr McGuigan com¬ 
muniquait aux déléguées .‘réponses do 


M. Arnédée Motut 
Docteur Laurent Roy 
Le- Comité Fédéral se réunit ep- 
S* S. Pie XI et de S. Exc. Mgr Cas- core après son élection et nomma 


en vigueur dans l’Association et 
donnée confidentiellement, par le 
curé desdits concurrents. Celui des 
concurrents dont le nom tiré au 
sort sera admis au Collège en prin¬ 
cipe touchant ses aptitudes, ses ta¬ 
lents et les espérances qu’il semble¬ 
ra donner sera automatiquement 
accepté à faire ses six années d’étu¬ 
des aux frais de la Caisse Ecolière. 

Le Congrès demande à l’Exécutif 
de l’A.C.F.C. de nommer un comité 
dont les membres seront chargés 
d’étudier à fond “ce projet d’une 
Caisse Ecolière”, d’en statuer les 
constitutions et d’en établir les rè¬ 
gles de fonctionnement. 

Résolutions 

REMERCIEMENTS 


1. Le comité exécutif, les mem¬ 
bres de l’A.C.F.C. et des A.C.E.F.C. 
réunis en congrès à Moose-Jaw re¬ 
mercient bien sincèrement le co¬ 
mité de réception de cette ville di¬ 
rigé par M. J.-P. Keleher, pour leur 
bienveillant et cordial accueil. 

2. Le comité exécutif, les mem¬ 
bres de l’A.C.F.C. et des A.C.E.F.C. 
désirent profiter de l’occasion pour 
remercier leurs généreux bienfai¬ 
teurs des oeuvres françaises de la 
Saskatchewan. 

3. Cercle de Saskatoon: Qu’un vo¬ 
te de remerciements soit envoyé 
par le président général de l’A C. 
F.C. à Son Excellence Mgr Gerald- 
C. Murray, évêque de Saskatoon, 
pour l’encouragement donné à ses 
catholiques de langue française de 
l’église des Saints-Martyrs Cana¬ 
diens de Saskatoon en favorisant 
la location de la paroisse française 
au centre de sa ville épiscopale. 

4. Cercle de Vonda: Le Congrès 
est profondément reconnaissant au 
gouvernement français pour les li¬ 
vres de prix qu’il adresse ^chaque 
année à notre Association en fa¬ 
veur de nos concours de français, 
ainsi que pour les subventions an¬ 
nuelles qu’il veut bien nous accor¬ 
der et charge le Consul Français de 
bien vouloir présenter ces remer¬ 
ciements au gouvernement fran¬ 
çais. 


tion de la radio CJRM, et demande 
à la Cie Richardson de re-employer 
celui qui depuis bientôt cinq ans a 
si bien rempli son rôle à cette sta¬ 
tion. 

6. Van ELSLANDE-BOUTIN 

Ce congrès demande que le gou¬ 
vernement nomme cinq membres 
sur la commission d’éducation pro¬ 
vinciale si cette commission est 
nommée; que deux de ces membres 
soient catholiques et que l’un d’eux 
soit de langue française. 

Initiatives 

1. CERCLE DE MEYRONNE 

En vue de renseigner l'élément 
non-français sur les questions qui 
concernent notre histoire et nos 
droits, ce congrès demande à l’Exé¬ 
cutif d’étudier les possibilités d’ob¬ 
tenir des conférences à la radio sur 
ces questions. 


l’exécutif suivant: 

NOMMES PAR L’EXECUTIF: 

Mes Bonneau de Gravelbourg et 
Doiron de Vonda. 


MEMBRES A VOIX 

DELIBERATIVE Isulo. Son Excellence le Métropo 

Prés, général: M. Raymond Denis. |ütain transmit également les voeux 
proposé par le docteur Roy reçus par lettre, de- Leurs Exc. NN. 

Vice- présidents: Dr Laurent Roy j Murray, évêque de Saskatoon et 
proposé par M. R. Dents ; Gertken, abbé-ordinaire de Muens-i 

M. Eugène Cadieux ter p e son côté, M. Samuel Bon- -NOMMES' PAR LES DELEGUES: 
proposé par M. Bonneau ne;tu , président du banquet, don-1 m. J.-A. Motut de Iloey, proposé 
M. l’abbé Baudoux J na it lecture de télégrammes reçus ] par j._e. Ouellet de Domrémy cl 
proposé par M, Doiron | fl e -s, E. le cardinal-archevêque de Gustave Mandin de Duck-Lake. 

M. l’abbé Coursol ' Québec et de S. Exc. Mgr P ru- I m. Eugène Delisle de Shell-River, 
proposé par M. l’abbé Dubois, J’homme, évêque de Prince-Albert; [ proposé par M. Ovide Labreeque de 
Sec.-trés. M. Antonio de Margerie j e | je deux lettres d’encouragement, j Debden et M. Jos. Voisin de Shell- 
proposé par le docteur Roy ïi’ U ne de Soit Exc. Mgr Ladika, évè- River. 


des organisateurs. 

Il faisait dans la salle une cha¬ 
leur intense, suffocante, insuppor¬ 
table. Dehors,.une brise rafraî¬ 
chissante semblait inviter à la pro¬ 
menade. Cependant, les délégués 
ne succombèrent pas à la tentation, 
et ils suivirent fidèlement les sé¬ 
ances. 

Dévouement à la cause 

La majorité d’entre eux durent 
parcourir de 300 à 400 milles, y 
compris l’aller et le retour pour 
assister au Congrès. Un bon nom¬ 
bre durent faire 600 milles. Us 
n’allaient pas capituler devant la 
chaleur, ceux qui avaient parcouru 
d’immenses distances pour être là. 

Il «’y a pas de récolte depuis 5 
ans dans le sud et le sud-ouest, et 
les perspectives ne sont guère plus 
encourageantes cette année. Les 


a ia disposition 
tendre des ordres. 

Le Congrès indique sa préférence 
bien nette pour une fédération ba¬ 
sée sur une entenie des exécutifs, 
et insiste pour qu’on maintienne 
dans toute son intégrité l’indépen¬ 
dance complète de nos organisa¬ 
tions au point de vue national. 

Contribution à l’Association 

La crise financière a réduit d’une 
façon dangereuse les ressources de 
l’Association. Les contributions pa¬ 
roissiales ont diminué sensible¬ 
ment. Des mesures doivent être 
prises pour remédier à cette situa¬ 
tion. Les délégués le compren¬ 
nent, et proposent différentes solu¬ 
tions. La discussion autour de 
cette question vitale, est longue, et 
on y revient à plusieurs reprises 
dans le cours de la journée. Sou- 


sauterelles ont tout détruit dans le haitons qu’à l’avenir toutes nos pa- 
sud-est. Le nord est bien loin; il ' roisses, à la suite d une entente ami- 
n’est pas riche et c’est le-temps des ■ - c -. lte - cntre j es curés et les cercles, « 
foins. Cependant, il y a des délé- puissent s’acquitter de leurs obli- 


MEMBRES A VOIX 
CONSULTATIVE 

L’aumônier-général ( à nommer), 
le rédacteur du “Patriote de l’Ou¬ 
est”, le recteur du Collège Mathieu, 
trois membres de l’Exécutif de l’As¬ 
sociation des Commissaires d’F.co- 
les à nommer). 

Immédiatement après l’élection 
de l’Exécutif, on réengagea le chef 
du Secrétariat et l’on nomma M. 
l’abbé Baudoux et M. de Margerie 
représentants de l’Exécutif au Co¬ 
mité de l’Enseignement du fran- 
| çais. Un autre comité comprit MM. 
Denis. Doiron et de Margerie. et fut 
chargé de soumettre un plan de 
colonisation à l’Exécutif. 


que des Ruthènes en Canada, l’autre 
de S. Exc. Mgr Lajeunesse, vicaire 
apostolique du Keewatin. Son Ex¬ 
cellence Mgr Melanson, évêque de 
Gravelbourg, avait tenu à venir en¬ 
courager personnellement les con¬ 
gressistes, la veille au soir. 


2. BOUVIER-Van ELSLANDE 
Que l’A.C.F.C. prenne l’initiati¬ 
ve dans l’organisation d’un mou¬ 
vement de boycottage du film indé¬ 
cent, à l’exemple de la “Decency 
League des Etats-Unis”. 

3. CERCLE DE FERLAND 
Entendu que les Canadiens fran¬ 
çais de la Saskatchewan oublient j ajouté d’autres, il ne fut pas néces^ 
souvent de demander les différen- saire de faire voter les délégués, 
tes brochures et pamphlets que pu ! 

le gouvernement fédéral, el MEMBRES A VOIX 
perdent ainsi les avantages qu’of- ' DELIBERA 1 1VE 


Exécutif de FA.C.E.F.C. 

A l’Association des Commissaires, 
l’élection se fit comme dans le, pas¬ 
sé. Le comité de nomination n’a¬ 
yant posé que douze noms pour les 
douze charges que comporte l’Exé¬ 
cutif, et les délégués n’en ayant pas 


Comité de nomination 
de l’A.C.F.C. 

ELECTION DES 

EXECUTIFS 


Réclamations 

I.—LE CONGRES 

Ce congrès tient de nouveau à 
protester très énergiquement contre 
les amendements scolaires qui nous 
attaquent comme catholiques et 
comme Canadiens français, amen¬ 
dements qui furent votés durant les 
sessions de 1930 et 1934, et charge 
son exécutif de faire les démarche 


frent ces publications, et, vu qu’il 
serait avantageux pour notre race 
que les éditions françaises de ces 
brochures soient en plus grande 
demande: ‘ 

Ce congrès est d’avis: 

1. Que le secrétaire général de¬ 
mande à l’Imprimeur du Roi, les 
listes de brochures publiées en 
français, par les divers départe¬ 
ments; 

, 2. Qu’il demande aux départe¬ 
ments la publication française des 
brochures qui à son jugement in- 


3. Que tous les comités parois¬ 
siaux chargent leur secrétaire, de 
demander au nom de leur cercle, 
une des copies françaises des dif¬ 
férentes brochures publiées par les 
départements d’Agriculture, du 
Commerce et autres, et qu’à l’as¬ 
semblée suivante du Cercle le se¬ 
crétaire avise chaque membre de 
faire semblable demande indivi¬ 
duellement et cela à chaque fois que 
des publications seront annoncées 

(Suite à la page 2) 


Président: M. Raymond Denis. 
Vice-prés., Me Samuel Bonneau. 

Me Adrien Doiron 
Sec.-trésorier: M. Louis Demay. 

Directeurs: MM. Boutin, A.-L. Ha¬ 
mel, docteur Laflamme, Joseph 
L’Espérance, Napoléon Couture, L.- 
P. Côté, Joseph Sylvestre. 

MEMBRES A VOIX 
CONSULTATIVE 

Trois membres de l’Exécutif de 
l’A.C.F.C. (à nommer). 


Le Congrès gêné? al reçoit la 
bénédiction et les encoura¬ 
gements de l’Eglise 


Dès le matin du premier jour, 
après la messe, des télégrammes 
étaient envoyés: 

A Sa Sainteté Pie XI, exprimant 
l’hommage des congressistes et im¬ 
plorant la bénédiction apostolique; 

A Son Eminence le cardinal Vil¬ 
leneuve, archevêque de Québec; 

A Son Excellence Mgr Cassulo, 
Délégué Apostolique. 


L’amendement le plus important 
apporté à la Constitution de l’A.C. 
F.C. à Moose-Jaw, a été celui qui 
règle le mode d’élection de l’Exécu¬ 
tif. On est revenu à un système au¬ 
trefois en vigueur. Voici comment 
il fonctionne; Le congrès, au lieu 
d’élire l’un après l’autre les six 
membres de l’Exécutif, élit un Co¬ 
mité Fédéral de douze membres. 
Ce comité fédéral, une fois élu, 
choisit dans son sein et nomme à 
chacune des différentes fonctions 
les six membres qui composent 
l’exéculif. 

Un autre amendement important 
fut celui qui pourvoit à la nomina¬ 
tion de quatre vice-présidents au 
lieu de trois. Pour ne pas aug¬ 
menter le nombre des membres de 
l’Exécutif et avec lui les dépenses 
de voyages qu’occasionnent les ré¬ 
unions les fonctions de secrétaire 
et de trésorier furent réunis. L’Exé¬ 
cutif ne compte donc que six mem¬ 
bres comme avant le congrès. 

Le Comité de Nomination pré¬ 
sente au congrès une liste de 19 
noms à laquelle les délégués ajou¬ 
tèrent quatre autres noms. Il y eut 
donc en tout 23 candidats. Cha¬ 
que délégué avait droit de vote 
pour douze d’entre eux. 

Voici, donnés par ordre alphabé¬ 
tique, les noms des douze yiembres 
élus, formant le Comité F’edéral; 

R. P. Adrien, O.F.M. 

M. l’abbé Baudoux 

Me Samuel Bonneau 

M. Eugène Cadieux 

M. l’abbé Coursol 

M. Louis Demay 

M. Raymond Denis 

AI. Adrien Doiron 

M. l’abbé Dubois 

M. Antonio de Margerie 


M. Ernest Longpré, proposé par 
MM. D. Piché et Georges Levacq de 
Gravelbourg. 


Télégramme de S. E. 

Mgr Prud’homme 

St-Brieux, Sask., 25 juillet 
Monsieur Raymond Denis, 
Président général A.C-F.C., 
Moose-Jaw, Sask. 

Lettre d’invitation reçue, merci. 
Je regrette vivement de ne pouvoir 
assister à la convention. Dites à 
tous les congressistes que je suis 
avec eux d’esprit et de coeur. Je 
prie Dieu de couronner congrès de 
succès. Je bénis de tout coeur déli¬ 
bérations du congrès, tous les con¬ 
gressistes de toute langue. 

Monseigneur J.-H. Prud’homme 


Comité de résolutions 
de l’A.C.F.C. 


NOMME PAR L’EXECUTIF: 

M. l’abbé Baudoux et M. Eugène 
Cadieux. 

NOMMES PAR LES DELEGUES: 

M. Clothaire Denis de Saint-De¬ 
nis, proposé par M. Eugène Caillé 
de Saint-Denis et M. Ernest Mar¬ 
cotte de Prud’homme. 

M. l’abbé Coursol, proposé par 
M. Alphonse Jullion de St-Hipjio- 
lyte, et M. H. Tétreault de Saint- 
Brieux. 

Hon. juge Qallant, proposé par AI. 
l’abbé Baudoux de Prud’homme, 
et M. Ernest Longpré (le Gravel¬ 
bourg. 

Comité de nomination 
de FA.C.E.F.C. 


gués de partout; tous les districts 
sont représentés. Un groupe qui 
donne de pareils exemples de dé¬ 
vouement patriotique et d’énergie 
combattive, n’est pas près de ca¬ 
pituler ni de disparaître. 

Union parfaite 


gâtions envers l’A.C.F.C. 

Encourageantes paroles 
de S. Exc. Mgr McGuigan 

Le geste de Son Excellence Mgr 
Mc Guigan conviant les délégués à 
garder jalousement leur langue et à 
On sentait dans la salle un désir jja parler; les conviant à se grouper 
d’union et de travail sous la di autour de leurs associations natio- 
rection des chefs. Pas d’esprit de I nales, toucha profondément les dé¬ 
clan, pas de jalousie mesquine, mais légués qui couvrirent d’applaudis- 
.iî — :—!.. «p, neufs les navales de Son Excel- 


une discipline admirable; et la vo¬ 
lonté de tous de se grouper autour 
des exécutifs pour assurer le suc¬ 
cès de la convention. 

Les hôtels ne firent pas fortune. 
L’argent est trop rare. Nos gens se 
logeaient comme ils le pouvaient. 
Ils n’étaient pas venus à une partie 
de plaisir. 

Peu de discours, mais des rap¬ 
ports longuement commentés et 
des résolutions largement discutées 
par les déléguées, preuve évidente 
de l’intérêt qu’ils apportaient au 
travail du Congrès. 

Pas d’amalgamation 

Chez les commissaires d’écoles, 
l’amalgamation avec la Sask. School 
Trustées’ Association, fut repous¬ 
sée à l’unanimité. Des pourparlers 
avaient été engagés, Il y a trois 
ans, entre les différents exécutifs. 
Les délégués de la Sask. School 


sements les paroles de Son Excel¬ 
lence. Le geste a d’autant plus de 
signification que Monseigneur le 
Métropolitain prit soin de déclarer 
qu’il parlait au nom de toute la hié¬ 
rarchie. 

L’approbation des évêques 

D’ailleurs, la présence de Son Ex¬ 
cellence Mgr Melanson à l’une des 
séances du Congrès, celle de Mgr 
de Régina au banquet, les télégram¬ 
mes et les lettres reçus de tous les 
atitres évêques ayant juridiction en 
Saskatchewan, mais ne pouvant se 
rendre au Congrès, sont des preu¬ 
ves manifestes que nos associations 
ont l’approbation complète de l’é¬ 
piscopat qui considère comme un 
devoir de les encourager. Ceci de¬ 
vrait nous assurer la coopération 
la plus étroite dans toutes les pa¬ 
roisses. 

Monseigneur de Gravelbourg ren- 


uegues de la Sask. School Monseigneur de Gravelbourg ren- 
Trustees’ Association émirent, il y dit un très bel hommage à l’A.C.F.G. 
a deux ans, à une très petite majori¬ 
té, un vote favorable à cette amal¬ 


gamation. 


et conquit le coeur de tous les con¬ 
gressistes. Son éloquent discours 
Mais nos gens n’ont pas \ portera certainement des fruits. 


encore oublié 1918. Ils craignent 


qu’une amalgamation ne leur ré- j 
serve pour plus tard de pénibles! 
surprises, et ce fut sans une voix j 
discordante qu’ils rejetèrent cette j 
idée d’amalgamation, du moins 
pour le moment. 

Fédération des forces 
catholiques 

Une fédération des forces catho¬ 
liques se discute depuis longtemps. 


chard et Ernest Poucet de Duck- 
Lake. 


NOMMES PAR L’EXECUTIF: 

M. Thuot de Mevronne et M. Du¬ 
mont Lepage de Vonda. 

NOMMES PAR LES DELEGUES: 

MM. J.-E. Ouellet de Domrémy, 
proposé par MM. D. Lepage et Jules 
Casgrain de Prince-Albert. 

M. J.-L. Lazure de I.aflèche, pro¬ 
posé par M. l’abbé Lussier de La- 
flèclie, et M. S.-M. Bonneau de Gra¬ 
velbourg. 

M. Gustave Mandin de Duck- 
Lake, proposé par MM. E. Rlan- 


COMITE.DE 

RESOLUTIONS 
DE L’A. C. E. F. C. 

NOMMES PAR L’EXECUTIF: 

Mes Bonneau el Doiron . 

NOMMES PAR LES DELEGUES: 

M. L’Espérance de Willow-Bunch, 
proposé par M. l’abbé Kugener de 
Willow-Bunch et M. Siméon Du- 
charme de Saint-Victor. 

M. J.-E. Ouellet, de Domremv, 
proposé par M Eugène Delisle de 
Shell-River et M. Lajeunesse de 
Debden. 

M. Emard de Lisieux, proposé par 
M. Fafard de Lisieux et M. Bon¬ 
neau de Gravelbourg. • 


Le docteur Roy 
et M. R. Denis 

Le Dr Roy, vice-président, au 
cours de la même séance, nous en¬ 
tretint de notre survivance et de 
nos raisons d’espérer, M. Denis 
nous fit un résumé du travail le 
plus important accompli par l’A.C. 
F.C. depuis 19:2. L’on sentait que 
ie temps seul limitait son sujet. L’A. 
C.F.C. a tant fait pour le groupe de¬ 
puis 1912. 

Amendements à la 
Constitution 

Les amendements à la Constitu¬ 
tion furent discutés avec anima¬ 
tion. L’on se demande, durant un 
temps, s’il ne faudrait pas en remet¬ 
tre le vote à plus tard. Le plus 
important de ceux-ci consistait à 
modifier complètement le mode 
d'élection des officiers. Jusqu’à 
présent, le Congrès avait élu son 
président, ses vice-présidents et 
son secrétaire général. Le nouvel 
amendement, proposé par l’exécu¬ 
tif, suggérait l’élection de douze 
membres d’un comité fédéral qui, 
ensuite, élirait l’exécutif. 

Il y eut un instant d'émotion. 
Pourquoi changer un système d’é- 
(Suite à la page 3) 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 1er août 1934 


Résolutions... 

(Suite de la 1ère page) 


dans les journaux ou dans les bul¬ 
letins du secrétariat. 

4. TETRAULT-BELANI) 

Ce congres est d’avis qu’on de¬ 
vrait organiser chaque année dans 
la Province, une semaine d’A.C.F.C. 
dont la date et le programme soient 
déterminés par l’exécutif apres 
étude. 

5. ABBE DUBOIS-LONGPRE 

Ce congrès demande à l’exécutif 
d’étudier et trouver les moyens 
aptes à organiser le groupement des 
gens au sud ou d’ailleurs qui vont 
s’installer dans le nord. 

6. MOTUT-BOUVIER 

Ce congrès regrette la tendance 
trop marquée qui existe de généra¬ 
liser l’emploi de l’anglais dans les 
relations commerciales au détri¬ 
ment du français ce qui est une 
faute grave contraire aux intérêts 
les mieux compris des enfants qui 
reçoivent une éducation bilingue. 
II demande expressément aux cer¬ 
cles de faire une campagne conti¬ 
nuelle autour d’eux pour qu’on em¬ 
ploie le français partout où il peut 
être employé soit dans nos achats, 
soit dans notre correspondance 
avec les maisons d’affaires, compa¬ 
gnies d’assurance, gouvernement 
fédéral. 

7. ABBE MARTIN-COTE 

Ce congrès regrette qu'un trop 
grand nombre de nos hommes d’af¬ 
faires s’en tiennent exclusivement 
à des enseignes anglaises et de¬ 
mande aux délégués d’insister au¬ 
près de leurs fournisseurs cana¬ 
diens pour faire cesser un état de 
choses qui dénote un manque de 
fierté' nationale. 

8. ABBE LUSSIER-PERRON 

Ce congrès est d’avis en accord 
en cela avec nos meilleurs écono¬ 
mistes canadiens français que l’in¬ 
dépendance économique de notre 
race est le corollaire indispensable 
à notre indépendance nationale, re¬ 
grette la place peu importante dé¬ 
tenue par les nôtres dans les affai¬ 
res et encourage fortement les fran¬ 
co-canadiens de la Saskatchewan 
à pratiquer aussi largement que 
possible le patriotisme en affaires. 

9. Georges LEVACQ-Juge GAULANT 

Pour mieux contrôler et suivre 

l’enseignement du' français dans 
nos écoles, il serait sage que le se¬ 
crétariat tienne à la disposition des 
parents le programme d’étude de 
l'enseignement du français. Que 
ce programme soit vendu 10 sous 
afin d’aider aux frais d’impression 
et de port. 

Organisation et vie 
des comités 

1. Abbé DUBOIS-DESHAYES 

Proposé et adopté unanimement, 
qu’afin de promouvoir les activités 
des cercles locaux durant l’hiver, 
le chef de région se charge de trou¬ 
ver G, 8 ou 10 personnes de sa ré¬ 
gion, qui chacune préparerait une 
conférence qui serait donnée à 
chaque cercle de la région. Les 
dates de ces conférences seront fi¬ 
xées à l’automne, afin qu’elles 
soient bien réparties pour la durée 
de l’hiver. 


2. ABBE MARTIN-BOUVIER 

Ce congrès reconnaît que Texis- 
tence d’un journal français est né¬ 
cessaire au maintien de nos orga¬ 
nisations et à la survivance natio¬ 
nale de notre groupe. U invite les 
cercles à le faire pénétrer dans 
toutes les familles canadiennes- 
françaises et félicite ceux d’entre 
eux qui par un arrangement spé¬ 
cial, avec l’administration du jour¬ 
nal Ont obtenu ce résultat. Il in¬ 
vite les cercles dont la paroisse n’a 
pas de correspondant local à dési¬ 
gner un correspondant local qui 
deux fois par mois ferait paraître 
une chronique paroissiale. Le 
congrès invite nos hommes d’affai¬ 
res, nos districts scolaires, nos mu¬ 
nicipalités à faire faire leurs tra¬ 
vaux d’impression au “Patriote de 
l’Ouest” ou à l’Etoile de Gravèl- 
botirg. 

3. POULIN-DENIS 

Ce congres est d’avis que les acti¬ 
vités d’une organisation qui secon¬ 
derait les efforts des chefs de ré¬ 
gion et des vice-présidents tant en 
[visitant les écoles au fur et à me- 
! sure de ses voyages, donnerait une 
! vu nouvelle au cercle paroissial, 
i Charge l’Exécutif d’étudier cette 
| question sous tous ses aspects. 

| 4. COUTURE -1) DS 11A Y E S 

Ce congrès est d’avis que l’élec¬ 
tion des officiers des comités pa¬ 
roissiaux doit désormais se tenir 
pendant l’automne, en octobre. 

Cotisations 

1. DESHAYES-Abbé DUBOIS 

Proposé et adopté unanimement, 

qu’afin d’aider les cercles à payer 
leur cotisation annuelle, à l’Associa¬ 
tion, le comité exécutif provincial 
envoie un ou plusieurs délégués 
pour donner des conférences du¬ 
rant l’hiver, dans chaque paroisse 
où il y a un cercle de l’A.C.F.C. Les 
dépenses de transportation du con- 
Iférencier devront être payées à 
même les revenus de ces soirées. La 
balance devra être envoyée à l’A.C. 
F.C. en paiement de la cotisation 
annuelle. 

2. COTE-Abbé G1 GUERE 

Ce cercle propose qu’un comité 
de perception soit nommé par l’exé¬ 
cutif à même les membres ou en de¬ 
hors, lequel comité sera chargé d’é¬ 
tablir un montant minimum que 
chaque cercle devra s’efforcer de 
percevoir et remettre au chef du 
Secrétariat. 

En déterminant le montant que 
chaque cercle sera appelé à contri¬ 
buer ledit comité prendra en consi¬ 
dération le nombre de familles, le 
degré d’organisation, et les condi¬ 
tions financières. Après qu’un 
cercle aura reçu son objectif il de¬ 
vra, s’il le croit raisonnable s’ef¬ 
forcer de le percevoir, s’il le croit 
trop élevé, donner les raisons qui 
nécessitent une modification. 


renvoyait d’autres à l’étude de di¬ 
vers comités et en rejetait quelques- 
unes. 

Celles acceptées par l’Exécutif 
devaient se discuter au congrès gé¬ 
néral. 

De fait, quelques-unes furent pré¬ 
sentées et discutées sous une forme 
ou sur une autre. Le temps -ye- 
1 nant à manquer pour discuter les 
autres, il fut proposé et adopté par 
l’assemblée que le secrétaire du Co¬ 
mité des résolutions en dresserait la 
liste qu’il ajouterait à celles adop¬ 
tées par le congrès. On les trou- 
[vera donc çi-après sous forme de 
question ou 'de résolution et accom¬ 
pagnées de commentaires. 

Date du congrès général 

“Est-il préférable d’avoir le con¬ 
grès général Tété ou l’hiver? Les 
congressistes de Willow-Bunch se 
prononcent en faveur de l’été.” 

| L’Exécutif abonde dans le mè- 
jme sens. La question sera discutée 
au congrès général de juillet 1934. 

A ce congrès il fut résolu de lais¬ 
ser à l’exécutif le soin de décider 
chaque fois. 

Personnel enseignant 

a) “On suggère que dans la ré¬ 
ponse sur la conduite de l’institu¬ 
teur ou de l’institutrice, l’opinion 
du comité soit donnée en détail 
numérique.” 

b) “que les institutrices de cha- 
queque paroisse se réunissent pour 
discuter les questions du program¬ 
me de renseignement du français 
et de fusion des grades, que la ré¬ 
union soit convoquée par le prési¬ 
dent du cercle local le plus tôt pos¬ 
sible et que rapport soit envoyé au 
chef du secrétariat. 

Enseignement et Examen 

de français 

Le Congrès suggère: 

a) “que le français soit enseigné 
de 11 heures à midi, 1 pourvu que la 
récréation soit à lOh. 30.” 

Cette résolution a été votée à 
presque tous les congrès, mais il est 
bien, il est nécessaire de revenir 
souvent sur cette question. L’Exé¬ 
cutif félicite les régions de Willow- 
Bunch, Gravelbourg et Ponteix de 
s’en occuper. Il engage les chefs 
de région à ne jamais manquer d’at¬ 
tirer l’attention des intéressés sili¬ 
ce point lors de la visite des cercles. 
La loi nous laisse libres de choisir 
le moment de l’heure de français. 
Choisissons le meilleur. Cela, mal¬ 
heureusement, ne se fait pas par¬ 
tout. 

• b) “Que chaque cercle de la pro¬ 
vince envoie annuellement au Se¬ 
crétariat un prix de français pour 


Résolutions des Congrès 
régionaux 

De Willow-Bunch, Gravel- 
bourg et Ponteix 

Lors de sa réunion d’avril 1934, 
l’Exécutif avait discuté ces résolu¬ 
tions très attentivement. Il en ac¬ 
ceptait le plus grand nombre, en 
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TROUBLES FEMININS -- LA FAIBLESSE RETARDAIT 
. LA MENSTRUATION - 


Femmes! pourquoi souffrir plus longtemps quand le secours e.jt en 
vue. Bien des femmes croient qu'en raison de leur sèxe, elles doivent endurer 
toute leur vie des douleurs de dos, de tête, la nervosité et les autres symtômes 
de leur condition. Pourquoi vivre ainsi plus longtemps -- pourquoi pas 
guérir le trouble? Notre merveilleux composé Laxvibur pour les troubles du 
sèxe éloigne le crêpe de plusieurs portes. Il dissipe les périodes déprimantes. 
Il aide à leur faiblesse. 11 est un calmant à tous les souffrants désordres 
qui laissent leur marque sur les femmes en font des vieilles avant le temps. 
Le composé Laxvlbur est certes un grand remède pour les femmes souffrantes 
Si vous manquez d’appétit, si vous êtes paie," si vous avez des troubles de 
reins, des frissons, les mains et pieds froids, des enflures, de la fièvre, 
agitations, insomnies, spasmes, douleurs de dos, estomac acide, nausées, 
troubles organiques, cauchemars, démangeaisons, désespoir, hystérie, leu- 
chorée, nervosité, constipation, irrégularités douleurs aux jambes, perte 
tions nerveuses, mélancolie, menstruations douloureuses et irrégulières 
de mémoire, manque d’énergie, maux de pieds, troubles internes, prostra- 
Demandez ce remède souverain et vous bénirez le jour où vous avez vu 
cette annonce. Cette merveilleuse prescription est inestimable aux femmes 
qui souffrent du retour de l’âge. Ecrivez-nous aujourd’hui et demain vous 
serez une tout autre femme. 

Lisez une des nombreuses lettres testimoniales de clients satisfaits 

du composé Laxvlbur: 

Chers messieurs, 

Je vous remercie pour le soulagement que me procure votre 
composé Laxvibur. J’ai eu un demi traitement pour $6.00 et obtins un 
beau résultat. 

Je vous accorde le privilège de publier mon nom et de me référer 
vos patients douteux du composé Laxvibur; je serai heureuse de les ren¬ 
seigner. Vous pouvez vous servir de mon nom aussi pour annoncer 
votre produit. Je suis cependant encore un peu nerveuse, alors je vous 
demanderais de m'envoyer un autre demi-traitement du composé 
Laxvibur. Merci 

Mme Fannie Hranka, 

R.F.D. 1, Boîte 43, Chardon, Ohio. 

Vous aussi pouvez obtenir du soulagement si vous voulez; ayez foi 
et patience ! 

Ecrivez immédiatement pour un traitement du compose Laxvibur, ça 
ne coûte que $10.0i0. Demi-traitement $6.00 N’est pas livré C.O.D. Donnez 
l’âge avec votre commande. 

TT. R. Laboratory, 5030 TTST, Bdlg, 

! Box 2006, Hollywood. California 


le concours de français en juin, et 
que le prix soit choisi parmi les 
oeuvres de nos auteurs canadiens. 

Accepté par l’Exécutif, qui es¬ 
père cependant que l’envoi d’un vo¬ 
lume n’aura pas pour effet de sup¬ 
primer ou de diminuer la contribu¬ 
tion que les cercles ont coutume de 
faire chaque année à L’oeuvre des 
examens de français. L’Exécutif 
de plus, suggère que l’achat et le 
choix des volumes offerts en prix 
soit laissé ail Comité de l’Enseigne¬ 
ment du français. Celui-ci peut 
obtenir les livres à meilleur compte 
et sait quels ouvrages sont à la por¬ 
tée des élèves de tels ou tels grades. 
Si les cercles désirent que les prix 
soient donnés en leur nom aux élè¬ 
ves de leurs paroisses respectives, il 
n’a qu’à le faire savoir au secré¬ 
tariat, qui s’empressera de suivre 
leurs instructions à ce sujet. 

Finances 

Il est proposé: 

a) Quhin rapport financier du 
bureau-chef de l’A.C.F.C. soit fait 
tous les ans et que copies soient en¬ 
voyées à chaque Cercle de TA.G.F.G. 

b) Que chaque cercle de TA.G. 
F.C. fasse un rapport financier à 
Rassemblée générale annuelle. 

Radio 

“Il est proposé que les concerts 
de français à la radio au poste 
CJRM de Moose-Jaw, soient conti¬ 
nués par le moyen de disques fran¬ 
çais patriotiques et autres qui se¬ 
raient envoyés à ce poste, par les 
différents cercles de la province 
pour radiodiffusion mensuelle.” 

L’Exécutif félicite les parrains 
de cette proposition. Des pour¬ 
parlers avaient été engagés avec 
M. l’abbé St-Cyr et l’honorable juge 
Gallanl, il y a un an avec le poste 
CJRM au sujet de concerts français. 
Diverses causes sont venues empê¬ 
cher la réalisation des projets a 
l’étude, entre autres, les dépenses 
que ces concerts français auraient 
occasionnées et le changement ap¬ 
porté par la Commission à la lon¬ 
gueur d’ondes du poste de .Moose- 
Jaw; changement qui fait que les 
[émissions de ce poste ne sont que 
difficilement captées depuis dans 
lin grand nombre d'endroits. 

Néanmoins, l’Exécutif fera de 
nouvelles démarches auprès de M. 
Daoust, lors du congrès général. 

Monsieur Daoust assista à toutes 
les séances du congrès général. Mal¬ 
heureusement, il n’est plus au servi¬ 
ce de la station CJRM. On aura lu 
plus haut une résolution où sont 
manifestés les regrets des congres¬ 
sistes à ce sujet et leurs désirs que 
M. Daoust soit ré-emnloyé. L’Exé¬ 
cutif doit faire d’autres démar¬ 
ches. 
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Old Bohemia salutes the 
extraordinary degree oF 
popularity attained 
by ils new-world 
name-sake 
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Magnifique banquet 


Un magnifique banquet avait été 
préparé par les bons soins des da¬ 
mes de la Ligue Catholique de 
Moose-Jaw, au sous-sol de l’église. 
II y faisait frais. De discrètes dé¬ 
corations égayaient la salle. Sur 
les tablçs, des fleurs, des hors- 
d’oeuvres, aux couleurs vives. Les 
dames circulaient, gentilles, joyeu¬ 
ses, discrètes. Plusieurs d’entre 
elles nous présentaient les mets suc¬ 
culents en notre langue. Et c’é¬ 
tait plaisir aussi de retrouver des 
compatriotes à Moose-Jaw. 

Maître Samuel Bonneau préside. 
Autour de lui, les hôtes d’honneur: 
Son Excellence Mgr McGuigan, le 
R. P. C. Sexsmith, curé de Moos- 
Jaw, les officiers des Associations 
franco-canadienne et de Commis¬ 
saires d’écoles. M. Uhrich. ministre 
de la santé, et Deniers, député de 
Shellhrook, Frank Smith, député 
d’Etat des Chevaliers de Colomb, 
quelques membres des commissions 
scolaires de Moose-Jaw, les repré¬ 
sentants des diverses organisations 
catholiques provinciales. 

Les appétits apaisés, S. Exc. Mgr 
McGuigan se lève. “Je suis heu¬ 
reux, dit Son Excellence, en an¬ 
glais, d’être parmi vous ce soir et 
de vous aoporter les voeux de l’E¬ 
piscopat de la Saskatchewan. Sa 
Sainteté Pie XI, répondant à notre 
télégramme de filial hommage, af¬ 
firme l’importance de ce congrès. 
Je sais oue vous en avez fait un con¬ 
grès d’étude, celle des problèmes 
scolaires qui vous confrontent en 
tant que catholiques. Je déclare 
hautement que l’Episcopat appré¬ 
cie à sa pleine valeur cette forme 
de l’Action catholique. Puisqu’en 
effet, il s’agit de sauvegarder les 
principes immuables de l’éducation 
chrétienne, c’est votre devoir d’ÿ 
coopérer avec ardeur. L’éducation 
chrétienne a comme cadre le res¬ 
pect des droits des parents, de l’E¬ 
glise et de l’Etat, car c’est par l’in¬ 
fluence réunie de ces trois corns 
qu’on arrive le mieux à former des 
chrétiens. Et c’est là toute la rai¬ 
son de l’importance que nous at¬ 
tachons à l’influence chrétienne de 
nos écoles. 

La loi nous accorde certains droits 
à Renseignement religieux. Ce se¬ 
rait une honte que de n’en point 
profiter, Conséquemment, le maî¬ 
tre catholique doit s’en prévaloir. 
Autrement, ce serait faire fi de 
l’existence de ces droits. Et de leur 
côté, les commissaires catholiques 
ont le devoir d’assurer la mise en 
pratique de ces droits. Nous in¬ 
sistons pour que la religion soit 
enseignée à l’école. Mais nous in¬ 
sistons également pour qu’on y 
forme les enfants à être loyaux à la 
patrie. Et. c’est encore dans la re¬ 
ligion que le patriotisme plonge ses 
racines les plus profondes. 

Je répète que l’Episcopat voit 
d’un bon oeil cette forme de l’Ac¬ 


tion entholîmie. 


Tl faut mip ce 


mouvement grandiose sans cesse 
jusqu’au jour où tous les catholi¬ 
ques de cette province y apporte¬ 
ront leur entière et loyale coopéra¬ 
tion. 

Son Excellence parla ensuite en 
français. Il dit aux délégués son 
bonheur de se trouver parmi eux 
à la fin de ces trois journées de tra¬ 
vail. Bien qu’en visite pastorale, 
Monseigneur avait tenu à venir ex¬ 
primer aux congressistes les voeux 
de l’Episcopat de cette province. 
“Je tiens” dit-il “à vous assurer, 
délégués de langue française, que 
l’épiscopat tout entier de cette pro¬ 
vince est avec vous dans les efforts 
que vous faites pour faire appren¬ 
dre la langue française à vos en¬ 
fants. à l’école. Je prie Dieu de 
vous bénir et de garder cette belle 
harmonie qui règne actuellement 
parmi les catholiques de la provin- 
e. 

Après le enant “Il a gagné ses 
épaulettes”, M. Orner Deniers, le 
nouveau député de Shellhrook à la 
Législature provinciale, prend la 
parole en anglais et en français. Il 
invite les commissaires d’écoles pt 
les délégués de TA.G.F.C. à tenir 
leur prochain congrès à Prince-Al¬ 
bert. Il rendit hommage aux di¬ 
vers groupes catholiques de la Sas¬ 
katchewan pour la bone entente qui 
existe dans leurs rangs et il exprime 
l’espoir que cet esprit de bonne en¬ 
tente se continue et s’étende égale¬ 
ment à nos concitoyens d’autres ra¬ 
ces et d’autres croyances. En ter¬ 
minant il déclare aux délégués qu’il 
sera toujours prêt à leur aider lors¬ 
qu’ils pourront avoir besoin de lui. 

L’honorable Uhric.h apporte aux 
délégués les voeux du ministre de 
l’Instruction publique. M. Estey, 
empêché, par le travail, de se ren¬ 
dre au bannuet. Il félicite les com¬ 
missaires d’écoles d’avoir consenti 
à faire les sacrifices nécessaires 
pour assister au congrès. Tl rend 
hommage aux instituteurs et institu¬ 
trices de la Saskatchewan qui sont 
restés fidèles à leur vocation en 
tenant ouvertes les écoles de la pro¬ 
vince malgré les salaires de famine 
qu’ils reçoivent depuis quelques 
années. 

Comme ministre de la Santé pu¬ 
blique, M. Uhric.h demande aux 
commissaires de veiller avec un 
soin particulier à ce que les lois 
d’hygiène soient suivies à l’école. 
Un certain nombre d’infirmières du 
Département do» l'Instruction Pu¬ 
blique visitent régulièrement les 
écoles. Nous regrettons de ne pou¬ 
voir doubler leur nombre. Malgré 
l’immensité de leur tâche, elles font 
quand même un excellent travail. 
Je vous demande, commissaires d’é¬ 
coles, de leur accorder votre appui. 

Comme les orateurs qui l’ont pré¬ 
cédé, l’honorable Uhrich admire 
l’harmonie et la bonne entente qui 
existe entre les catholiques de la 
province. Il souhaite que cette 


harmonie et cette bonne entente 
régnent également entre les diffé¬ 
rents groupes ethniques qui habi- 
Itent le Canada. Ce qui rend notre 
i pays différent des autres, c’est qu’il 
j est peuplé de races diverses, cha¬ 
cune apportant des qualités diffé¬ 
rentes à l’édification du pays. Au 
lieu de nous employer à niveler ces 
| différences, ne serait-il pas mieux 
| d’aider chaque groupe à garder ses 
I qualités propres? N’oublions pas 
[qu’il y a de très bons Canadiens qui 
ne parlent pas l’anglais. Le minis¬ 
tre engage les délégués à continuer 
à travailler à la bonne entente entre 
tous les fils du Canada. 

Dans de brèves allocutions, M. 
Raymond Denis, réélu président 
des Associations de langue françai¬ 
ses et M. W.-F. Hargarten, réélu 
président de la “Catholic School 
Trustées’ Association”, remercient 
tous ceux qui avaient contribué à 
assurer le succès du congrès: S. E. 
Mgr McGuigan, le R. P. Sexsmilh, 
les dames organisatrices du ban¬ 
quet, sûrement l’un des plus beaux 
que nous avions eus à nos congrès, 
les visiteurs distingués, Thon. Uh¬ 
rich, M. Deniers, M. Frank Smith, M. 
J.-A. Letourneau, chargé de la par¬ 
tie musicale du banquet, M. J.-P. 
Kelleher, directeur de la Catholic 
Schopl Trustées’ Association” et ; 
organisateur local du congrès. 

De brèves allocutions furent éga- ] 
lement prononcées par le R. P. Sex¬ 
smith, le R. P- Bernard, en alle¬ 
mand, le B. P. Bala, en ukranien, et 
par M. Frank Smith. 

Le chant fut dirigé de façon par¬ 
faite par M. A.-.T. Letourneau, mem¬ 
bre du Cercle paroissial de Régina. 

Lé banquet clôture dignement le 
congrès de Moose-Jaw. Nous som¬ 
mes certains qu’en rentrant dans 
leurs foyers, les délégués ont em¬ 
porté avec eux les meilleurs souve¬ 
nirs de leur séjour dans cette ville 
où ils furent si cordialement reçus. 


Des menaces à l’Eglise, 

en Bavière 

INGOESTADT. — S’attaquant aux 
critiques et aux pessimistes, M. Wa¬ 
gner, ministre de l'Intérieur de Ba¬ 
vière, a déclaré: 

“Ce qui me gêne le plus, c’est 
que ce soit précisément des rangs 
de l’Eglise que partent les critiques 
les plus vives à l’égard de l’Etat 
national-socialiste. Il est possible 
que je frappe de ce côté un grand 
coup qui suffira définitivement à 


Notre commerce avec Bahamas 

Les statistiques révèlent que le 
Canada est le pays qui vend le plus 
aux Iles Bahamas. Ses exportations 
à ce pays atteignent le joli chiffre 
de $1,305,790.00, une augmentation 
de 5.5 pour cent sur l’an dernier. 
Le service de transport entre le Ca¬ 
nada, et les Bahamas est assuré par 
la Canadian National Steamships. 


Nouvelle campagne 
orangiste contre 

le français 

La Grande Loge Orangiste de 
l’Amérique britannique se réu¬ 
nit à Halifax et son onneipai 
officier annonce que la Loge 
veut que l’anglais soit la lan¬ 
gue officielle à tous les points 
de vue au Canada. 

HALIFAX. — La Grande Loge 
orangiste de l’Amérique britanni¬ 
que, en session annuelle à Halifax, 
s’est saisie de la question bilingue 
telle qu’elle se pose à Moncton, où 
on assure qu’une campagne a été 
lancée pour faire reconnaître au 
français les même droits qu’à l’an¬ 
glais. 

J. Starr Tait, de St-Jean, N.-B., 
principal dignitaire de l’Ordre 
orangiste, dit que la Grande Loge 
va aviser aux moyens d’assurer la 
prédominance de l’anglais. Lui- 
même doit traiter la question dans 
le discours qu’il adressera à la 
Grande Loge assemblée. 

“J’aurai en mains, dit-il, des ex¬ 
emplaires de circulaires françaises 
distribuées parmi les maisons d’af¬ 
faires ou autres de Moncton, N.15., 
où marchands et hommes d’affaires 
sont menacés de boycottages s’ils 
n’ont pas un certain nombre d’em¬ 
ployés de langue française. 

“Heureusement il ne s’agit pas 
ici, de religion; c’est une question 
de race purement et simplement. 
Aussi voit-on des catholiques et des 
protestants se grouper en English 
Speaking Protectivo Association.” 

“La Grande Loge va faire com¬ 
prendre bien clairement qu’elle ne 
veut empêcher personne d’appren¬ 
dre ou de parler le français. Elle 
en tient cependant pour que, dans 
un pays de langue anglaise comme 
le Canada, l’anglais soit la langue 
officielle à tous points de vue.” 


La moisson 

REGINA. — Les fermiers se pré¬ 
parent à couper la récolte ces jours- 
ci dans le sud. Les pluies récentes 
ont fait du bien. Au sud de la li¬ 
gne principale du C. P. R., et dans 
les districts d’Indian Jiead, quel- 
queS/Champs donneront en moyen¬ 
ne 35 boisseaux à l’acre. La sé¬ 
cheresse, les sauterelles et les vers 
gris ont endommagé la récolte. 

Peu de fermiers demanderont de 
la main-d’oeuvre. 

11 reste encôre une partie assez, 
considérable de blé de 1933 dans 
les élévateurs. 


Elections en France 


T’ARIS. — La dissolution du par¬ 
lement est présentement une né¬ 
cessité impérieuse et immédiate, a 
déclaré le conseil administratif du 
parti ^socialiste français, à la suite 
d’une réunion spéciale convoquée 
pour considérer l’attitude à adopter 
à la suite des extraordinaires accu¬ 
sations de corruption au sein du 
parti radical-socialiste formulées 
par l’ex-premier ministre André 
Tardieu devant le comité qui enquê¬ 
te sur l’affaire Stavisky. 

Par un vote unanime, le conseil 
déclara que “la trêve politique 
adoptée dans le gouvernement na¬ 
tional Doumergue, et rompue par 
Tardieu a cessé d’exister” et que le 
parlement devrait être dissout im¬ 
médiatement. 

La résolution rappelle que ce par- 
ii, dirigé par M. Léon Blutn, prin¬ 
cipal critique du régime Chau- 
temps, s’opposa à la trêve politique 
depuis les débuts de celle-ci. 


VOYAGE 

D’AUBAINE 

aux centres de la 

C olombie-Canadienne 

Blue River, Prince George 
et ouest à 

VANCOUVER 

VICTORIA 


le 

114 


DU MILLE)—pour w;agons- 
salons seulement 
DU MILLE—pour wa- 
Ç gqns-lits toufistes en 
payant le prix du lit 


Arrêts à Jasper et Ouest 
JOURS DE; VENTE 

du 15 au 25 août 

Retour, limité, à. 21 jours 
Voyez votre agent 

CANADIEN 

NATIONAL 


LE PATRIOTE 

de l’Ouest 

Publié par Le Patriote Publishing cie 
à Prince-Albert, Sask. 
Directeur: J. VALOIS, o.m.i. 
Gérant: L. Bussière, o.m.i. 


LE SEUL JOURNAL FRANÇAIS DK 
LA SASKATCHEWAN 


Organe des Catholiques de langue 
française du Nord-Ouest 


Le “Patriote” est lu chaque semaine 
par plus de 30,000 personnes 

BUREAU: 1303, 4ètne Avenue Ouest 
Prince-Albert, Saskatchewan 
TELEPHONE 2964 


ABONNEMENT 

Un an, Canada . *2.00 

” ” Etats-Unis . $2.50 

” ” Europe .. $2.50 


Annonces 

Classifiées 

Le paiement doit tonjours ac¬ 
compagner ta copie de l'annonce î 
sinon elle ne sera pas insérée. 
Minimum, 50 sons par iusertlon 
TARIF: . 2 sous par mot 


TABAC A CIGARETTES coupé fin. 
Qualité choisie parmi les tabacs Vir¬ 
ginia les plus fins. 

1 1b. sera envoyée par malle port 
payé sur réception de 
ou un échantillon 10c. 

Aussi en mains cigares, tabaos 
hachés et tabac en feuille de pre¬ 
mière qualité. Vendeurs demandés 
J. J. GAREAU et FILS, 

St-Roch de l’Achigan. Québec. 

50-24-p 


$ 1.10 


PELERINAGE 

Ceux qui désirent un billet de passage 
pour le pèlerinage de Buenos-Ayres 
pourront s’adresser au ‘‘Patriote”. 


Poêle de cuisine à- gazoline à haute 
pression venant directement de ia 
compagnie Coleman. S’adresser au 
“Patriote de l’Ouest’. 

TERRE A VENDRE 

Une demi section de terre à vendre à 
prix modéré à 4 milles de la station 
de Big-River, Sask. Pour tous ren¬ 
seignements s’adresser à Louis Go- 
din, Le Pas, Man. 

JEUNE F'ILLE honnête avec expé¬ 
rience dans magasin général et bu¬ 
reau de poste, connaissant les deux 
langues désire position. Bonnes ré¬ 
férences peuvent être données sur 
demande. S’adresser boîte 16. 

LE DISTRICT SCOLAIRE' de Glen- 
dale No 1085 demande maître ou 
maîtresse, avec certificat de pre¬ 
mière ou deuxième classe et qualifié 
pour enseigner le français. Les 
classes ouvriront le 13 août. Rési¬ 
dence demi-meublée 'et chauffage à 
la main. Toute application doit être 
dans les mains du conseil le 8 août, 
1934. -- H. D. Smith, sec,-très- 
St-Louis, Sask. 


imposer silence, S,ciiis ont le 
droit de critiquer, ceux qui ont 
donné le meilleur d’eux-mêmes 
pour le triomphe de notre mouve¬ 
ment.” 


PHARMACIE DUNCAN 

AVENUE CENTRALE 
PRESCRIPTIONS 

Articles de pharmacie 

Bonbons, papeterie, etc. 
Téléphone 2155 
VOUS LIVRONS 


C. S. LACROIX 5 

* î 

J ASSURANCES: feu vie, maladie et J 

t accident, i auto et responsabilité. # 

i t 

* i 

\ Terres, fermes et propriétés J 

i A VENDRE i 

i t 

t i 

J Tél. 2344 Prince-Albert, Sask. J 

i 


t Blue Chain Stores Ltd S 

J Le magasin des vraies aubaines ! 

" Assortiments variés pour hommes, dames et enfants 
% Tissus à la verge à un prix très bas 

i 825-27 Centrale Ave. Phone 2727 Prince-Albert, f 


Accessoires 

pour 

AUTOS 

de toutes marques 

Si votre auto a besoin do répa¬ 
rations, venez nous voir. 

Nos prix vous surprendront 

New Auto 
Wreckers 

Tél: 2262 151 Rne River 

Prince-Albert. Sask. 


Fondée en 1891 
Tanneurs et Corroyeurs 
Tannerie: 1704 rue Ibervillé 

Daoust, Lalonde & Co., 

LIMITED 

MANUFACTURIERS DE 
CHAUSSURES 

Tannenrs et Corroyeurs 

BUREAU et FABRIQUE 

45 à 49 Carré Victoria 
MONTREAL QUEBEC 





















































































































































